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NATURALISATION ORDINAIRE. 

--- 
llil(JJJOl'I,~ faits' au llOJll de la Commission' p,u· M. DE PAUL • 

....•. . 

I. 

Demande du sieur Henri-Jacques-Auguste-Laurent-Antoine l\iuLLER. 

.MESSIBlJllS , 

Par pétition datée du 50 janvier t859, le sieur Muller demande la naturalisation 
ordinaire. 

Le pétitionnaire est né à Bergheim (Prusse) le t5 juin t827. Établi à Anvers 
depuis le mois de novembre {848, il y a contracté mariage le 6 mai -1856 avec 
demoiselle Ludcvique-Clotilde-Francisque GntA1N. 

Le sieur Muller exerce la profession de négociant, et jouit d'une excellente répu­ 
tation. Il promet d'acquitter, le cas échéant, le droit d'enregistrement. 
En conséquence, Messieurs. nous vous proposons d'accueillir la demande du 

pétitionnaire. 

Le Rapporteur, 

A. DE PAUL. 

Le Président, 

H. DE BROUCKERE. 
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Il. 

Demande du s-ieur Frédéric-Emile DANSARD. 

l\1Ess1EURS, 

Par pétition datée du 29 décembre 1858, le sieur Dansard , sergent-major au 
2"'" régiment de chasseurs à pied, à Anvers, demande la naturalisation ordinaire. 

Né à Cologne (Prusse) le -IO avril 1855, le pétitionnaire vint s'établir en Bel­ 
gique avec sa famille en 1857; il fut appelé comme milicien sous nos drapeaux 
en -1855. L'année suivante, il contracta un engagement volontaire de 6 années. et 
dès 1857 il obtenait le gt·ade de sergent-major-secrètaire au 2111

e régiment de chas­ 
seurs à pied à Anvers. L'autorité militaire, consultée sur la conduite du sieur 
Dansard , déclare que ses services et son instruction lui donnent des titres à la 
marque de faveur qu'il sollicite du Gouvernement belge. Nous sommes en consé­ 
quence d'avis, Messieurs , qu'il y a lieu d'accorder la naturalisation ordinaire au 
pétitionnaire, qui s'engage, le cns échéant. à payer le droit d'enregistrement. 

le Rapporteur, 
A. DE PAUL. 

Le Président , 

li. DE BROUCIŒHE. 

Ill. 

Demande du. sieur Jean-Pierre L1:-ïDEt.Al'F. 

lHESSIEURS' 

Par requête du -17 novembre 1859, le sieur Lindelauf', boulanger à Houpper­ 
tingen (Limbourg), demande la naturalisation ordinaire, avec dispense du droit 
d'enregistrement, conformément aux dispositions de la loi du 30 décembre 1855. 

L'impétrant est né le 20 octobre f82lt-, à Heerlen ( Limbourg cédé), Depuis un 
gl'and nombre d'années il réside en Belgique et s'y est marié à une regnicole , il est 
père de quatre enfants. 11 exerce la profession de boulanger, est propriétaire de la 
maison qu'il habile, et l'état de ses affaires est prospère. Sa conduite, sa moralité 
sont exemptes ùe tout reproche, et les autorités consultées sont d'avis qu'il mérite 
la faveur qu'il sollicite. 

Votre commission conclut à la prise en considération de la demande du péti­ 
tionnaire. 

Le Rapporteur, 

A. DE PAUL. 

Le Président, 

Il. DE BROUCKERE. 
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IV. 

Demande du sieur Charles-Frédéric FR1CKHOEFER. 

MESSIEURS' 

Par requête en date <lu J t février f 859; le sieur Friekhoefer, ex-commis aux 
écritures et télégraphiste délégué près de l'administration du chemin de fer d'Aix-la­ 
chapelle, à Landen, domicilié à Hasselt 1 sollicite la naturalisation ordinaire. 11 est 
né à Paris le10 août 1824, habite la Belgique depuis sa plus tendre enfance, y a l'ait 
partie de l'armée en qualité <le milicien, et s'est marié à une Belge qui lui a donné 
un enfant. Sa conduite et sa moralité ne laissent rien à désirer, et il trouve dans 
l'exercice de sa profession <l'instituteur et d'écrivain privé les ressources néces­ 
sairès pour subvenir à son entretien et à celui de sa famille. Les autorités con- · 
suitées sont toutes <l'avis qu'il y a lieu d'accueillir favorablement la demande de 
l'impétrant. 

Votre commission, Messieurs, a l'honneur de vous proposer la prise en consi­ 
dération <le celte demande. 

Le Rapporteur, 

A. DE PAUL. 

Le Président, 
/· 

If, DE BROUCIŒIŒ. 

V. 

Demande du sieur Albert VoLLEBERG. 

MESSIEURS, 

Le sieur Volleberg, né à Venray (Limbourg cé<lé), le 26 novembre f 81G, habite 
Bruxe1les depuis -1859, où il s'est marié en 1844 avec une Belge. Ancien ouvrier 
tailleur, il est établi depuis plusieurs années comme cabaretier-logeur, et solli­ 
cite aujourd'hui la faveur de la naturalisation ordinaire, avec dispense du droit 
d'enregistrement, en vertu de la loi du 50 décembre 1853. La conduite privée et 
politique de l'impétrant est à l'abri de tout reproche; ses affaires paraissent pros­ 
pères et. sa solvabilité est bien établie. L'avis des autorités consultées est en­ 
tièrement favorable au succès de sa demande, que votre commission vous propose 
de prendre en considération. 

Le Rapporteur, 
A. DE PAUL. 

Le Président, 

H. DE BROUCKEHE. 
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VI. 

Demande du sieur Ernest-Auguste RoERm:. 

MESSIEURS, 

Le sieur Hoerhe , musicien gagiste au régiment des guides , est né le 15 juin 
·18 l 2 à Olbersleben ( Saxe grand' ducale); il fait partie de l'armée belge depuis 
·J8/,:t, et s'est marié en 1858 à Saint-Josse-ten-Noode, avec une de ses compa­ 
triotes. Les renseignements fournis sur sa conduite, a près comme a van L son 
arrivée en Belgique, sont des plus satisfaisants, et la solde qu'il reçoit lui assure 
des moyens d'existence suffisants. Dans semblables circonstances, votre commis­ 
sion, :Messieurs, a été unanimement d'avis qu'il y a lieu de prendre en considéra­ 
tion la demande de naturalisation ordinaire que le sieur Roerhe a adressée à la 
Législature; elle est, en outre, d'avis que le bénéfice de l'article 2, § 2, de la loi 
du 15 février 18/-"/", doit lui être appliqué. 

Le /lappo1'teur, 

A. DE PAUL. 

Le Président, 

H. DE BROUCKEHE. 


